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simple delenle; les armes ä simple detente devront pouvoir supporler un poids
de 2 kilos (4 livres) et ne pas depasser 12mm de fleche au centre de la plaque
de couche; toules les armes devront etre prösenlees au conlröle et porter un
plomb appose par les soins d'un employe de la section du lir, moyennant une
finance de 30 Centimes. La verification de ce contröle pourra ötre faite en tout
lemps par les membres de la section du lir; toul tireur qui, apres le contröle,
ferait ä son arme un changement contraire au röglement, perdrait tous ses points.

Tout loueur d'armes qui se permettrait un acte semblable serait renvoye de

l'emplacement du tir, sans prejudice des poursuiles pönales.
Art. 16. II est expressöment döfendu de placer la crosse sous l'habit pour mettre

en joue.
Art. 17. La section de tir prononce sur I'admission des armes appartenant ä

des tireurs etrangers, lesquelles devront repondre aux condilions generales imposees

aux armes dans le prösent reglement.

FETE DE MORAT
Le comitö central charge d'organiser le cortege historique de la föte de Moral

a definilivemenl arrete l'ordre du corlöge du 22 juin comme suit :

Le corlöge comprendra qualre parties ou groupes principaux, abstracliun faite
du groupe (l'ouverture. Ces groupes reprösenteront : 1° Ia garnison de Morat sous
les ordres de Bubenberg et d'Aflry ; 2" l'avant-garde des Suisses sous Hans de

Hallwyll; 5° le gros de rarmee commande par Haus Waldman, et 4° l'arriere-
garde des Suisses commandee par Gaspard de Hertenstein.

Le groupe d'ouvorlure sera compose d'un corps de musique ä cheval, en cos-
lume de l'öpoque; d'une escorte d'hommes d'armes, egalement ä cheval ; du
herauf de la löte, aux couleurs nationales, ä cheval, suivi de deux suivants
d'armes egalement ii cheval.

La garnison de Morat sera reprösentee par un groupe de bourgeois de Morat
aux costumes du temps, procedant Adrien de Bubenberg, aecompagne de son page
el de son fou et suivi du maitre d'artillerie de Strasbourg. Viendronl ensuite :

lu les Bernois de la garnison reprösentös par les conlingens des treize abbayes de
Berne avec leurs bannieres, procedös de l'ötendard de Berne porte par Peter Stark ;
2° les arbaletriers de Fribourg avec la banniere du temps, sous les ordres de
Guillaume d'Affry, aecompagne de son öcuyer, el o° le corps des bourgeois de
Morat en costumes du temps et aux armes de la ville.

L'avant-garde sera precedee du corps de musique de Geneve, en costume (a

pied). En töte marchent Hans de Hallwyl et son öcuyer, suivis des groupes
d'hommes armös de Thoune, de l'Oberhasle, de l'Enllibuch, du Simmenlhai, etc.,
avec leurs drapeaux et leurs bannieres. Avec l'avant-garde marcheront les canons
bourguignons pris ä Morat, attelös avec les harnais d'allelage bourguignons,
conduits el escortes par les gens de la Neuveville, ä cheval.

Le gros de l'armöe esl procödö d'un groupe d'hommes d'armes avec leur chef.
Suivent Hans Waldman et Guillaume Herter, puis Ulrich de Hohensax, chacun
suivi de son öcuyer. Viennent apres :

1° Les huit anciens cantons. dans leur ordre, avec bannieres et en coslumes.
2° Les hommes d'armes de Soleure, ä cheval, el le conlingent de celle meine

ville, ä pied.
5° Le groupe ou contingent de Fribourg, commande par les chefs Faucigny,

W. Techterman, Hans Fegely et Rod. de Vuippens, soit qualre corps divers, re-
presenlanl les quartiers de la ville avec bannieres et bannereis.

4° Le comte de Gruyöre avee son öcuyer, commandant les divers groupes ou
contingents de Gruyöre, du Pays-d'Enhaut et du Valais.



— 236 —

5° Le groupe des Chevaliers auxiliaires d'Allemagne et Lorraine, Ies comles de
Thierstein et d'Altingen, suivis de leurs ecuyers et des porte-bannieres (ä cheval)
de la Lorraine, de l'Autriche et de l'Alsace.

6° Zürich. La musique de Zurich, ä pied, et le conlingent de cette ville et de
ses bailliages avec les Chevaliers de l'ordre leutonique; commandant en chef de ce

corps : Ch. de Breiten-Landenberg. Ce conlingent et ses divers groupes forment
un corps de pres de 500 hommes soit ä cheval, soil ä pied, avec artillerie de
l'epoque, prevöts, öcrivains, bourreau, etc., lous en costumes du temps.

7" Les Bälois, procedes de leur musique et commandes par Peter Roth, avec
les gens de Schaffhouse, d'Appenzell et de St-Gall.

8° Les Biennois avec leur chef et un porte-banniere ä cheval.
9° Les hommes de Payerne.
10° Le conlingent et les bannieres de la noblesse et des villes d'Argovie et de

Souabe, Seckingen, Brissach, ele ele
11° Le gros du contingent de Berne, villages et bailliages, procede d'un corps

de musique en costume. Suivent les deux avoyers de Wabern et de Scharnach-
thal procedant la grande banniere de Berne, ä cheval, el suivis de leurs ecuyers.

12° Derriere les avoyers bernois, toutes les nolabilites bernoises des guerres de

Bourgogne, üiebold, Schilling, Thuring, etc., etc., tous ä cheval.
15° Tous les groupes des villes bernoises en casque et en cuirasse; ceux des

campagnes en cotte de mailles et chapelets de fer, ä plumes diverses.
14° Les contingents de Neuchätel, Valengin el Landeron, procedös d'un corps

de musique en costume. Ces contingents sont commandes par Jaques de Cleron et
Jean d'Aarberg, ä cheval, avec leurs suites.

Enfin, l'arriere-garde sera composee des Lucernois, sous Gaspard de Hertenstein

et Hassfurster, ä cheval, suivis de leurs ecuyers; celte arriöre-garde est
terminee par un gros d'hommes d'armes et de groupes en costumes du temps et aux
armes diverses.

BIBLIOGRAPHIE.
Guerre de Bourgogne. Batailles de Grandson et de Moral. Simple recit aecompagne

de notes et suivi de quelques lettres intöressantes et peu connues du jäuc
Charles de Bourgogne, par le colonel Perrier, de Fribourg, ancien colonel fedöral.

Fribourg 1876. 1 brochure in 18 de 120 pages, avec une carte.

Comme nous l'avons dit dans notre dernier numero, la feie du 400e anniver-
saire de la bataille de Morat a fait naitre quelques interessantes et uliles publications,

y compris celle sus-indiquee.
Ce simple recit esl une narralion vive, claire, precise, populaire de la guerre

de Bourgogne, de son origine et de ses consöquences. Le recit en commence avec
le traite de Waldshut et les premieres inlrigues de l'Autriche et de Louis XI, qui
parviennent ä detacher les Suisses de l'Alliance bourguignonne. M. Perrier conduit

ensuite son lecteur ä travers les evenements de la guerre proprement dite et

peint Ies triomphes de Grandson et de Morat non seulement avec la vivacite de

ton d'un artiste, mais encore en hislorien militaire au point de vue de l'exactitude
des donnöes qu'il nous fournit. Enfin, survienl Nancy et la triste mort du Temö-
raire, puis les dissensions inteslines des Suisses, la diele de Stanz et, en 1481,
l'entröe de Fribourg et de Soleure dans la Confederalion. Lä s'anele le recit.

En tele de son travail M. Perrier a inscrit les mots: Cuique suum, et l'on peul
dire qu'il est reste fidele au deroir que lui Iracait cetle devise. S'il nous montre
la valeur höro'ique de nos ancötres, leur diseipline et leur science mililaires, il
sait aussi nous monlrer les cötös moins brillants de ces guerres de Bourgogne.
D'autre part, si le duc Charles est un homme violent et colere, il a aussi de grandes

qualites et, dans les evenements qui ont preeöde la lutte, c'est lui, sans con-
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